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Th. Tommasina. — Sur le mode de formation et devolution
des astres qui explique leur duree limitee et celle illimitee de

V Univers.

L'interpretation exacte des phenomenes que le physicien
etudie, surtout ceux de l'Astro-physique, ne peut etre donnee

qu'ä l'aide d'un langage scientifique absolument correct, c'est-ä-
dire avec un langage incessamment en parfait accord avec les

notions fondamentales de cette science. Or, ces notions sont
des verites axiomatiques. 11 faut done que ces verites soient mises

toujours dans chaque cas, bien en evidence, en les enontjant
avec une precision absolue. Ainsi, par exemple, quand nous
affirmons qu'aucun phenomene physique ne peut ni exister,
ni etre produit, lä ou il n'y a pas de la matiere en mouvement,
nous affirmons une verite absolue qui decoule directement de

cet axiome «point de mobile materiel, point de mouvement».
De meme, quand nous passons au phenomene de la transmission
du mouvement, se presente une autre verite absolue, qu'on peut
formuler ainsi: Aucune transmission de mouvement entre points
materiels ne peut se faire sans chocs ou pressions.

Voila pourquoi le mot attraction ne doit plus etre employe
en physique, car les attractions, electriques, magnetiques et gravi-
tationnelles, ne pouvant pas exister, elles constituent des erreurs
d'interpretation, etant au contraire des poussees de champs

electroniques.
Cette verite sur le mecanisme du mouvement des points

materiels, nous eclaire le domaine de Finfiniment petit, du
substratum mecanique reel de tout l'existant, done, de l'Univers,
et nous permet d'expliquer le phenomene des radiations qui
l'embrasse tout entier. Les points materiels etant les elements

ultimes des electrons.

Devant l'immensite sans limites constatables du champ de

notre science, nous rencontrons deux autres verites absolues

axiomatiques; celles-ci:

L'espace est le lieu reel, mais immateriel, inflni et indestructible,

ou l'Univers evolue.
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Le temps n'est que la duree des choses, des etres et des

phenomenes.
Cela etant, il ne faut pas confondre Vespace avec le milieu

actif electronique des champs electromagnetiques; ni l'essence

du temps avec le temps mesure.

En appliquant ces verites ä l'etude du phenomene universel
des radiations multiples, incessamment emises par l'activite
evolutive de tous les astres de 1'Univers, nous sommes amenes
ä reconnaitre que la forme vibratoire et ondulatoire de leur
mecanisme materiel de propagation a lieu ä l'aide de transmissions

de mouvements sous forme de pressions qu'il produit
d'une maniere continuelle, incessamment. Or, puisque les pressions

de toutes les radiations astrales sont les seules forces

reelles et materielles qui frappent directement tous les astres
de l'Univers, la Physique doit reconnaitre que ce sont seulement
elles qui peuvent et done qui doivent produire le phenomene
de la gravitation universelle, et non pas l'absurde attraction,
mecaniquement irrealisable.

Ces simples considerations theoriques m'avaient permis dejä,
il y a plus de 30 ans, d'etablir la nature vraie du mecanisme
de la pression que les radiations de tous les astres produisent,
que j'ai appelee pression Maxwell-Bartoli, car ces deux savants

en avaient theoriquement etabli l'existence, mais point sa

fonction gravitationnelle C

Or, cette physique de la gravitation nous oblige ä tenir compte
d'un autre important travail que les memes radiations executent.
Ce travail consiste dans le transport de la matiere des decompositions

moleculaires et memes atomiques des astres. II ne faut pas
oublier que ce sont precisement ces transports, qui en produisent
Vaccumulation en certains endroits de Vespace, oü les radiations
de diverses sources se rencontrent et se croisent, constituant des

champs ionises dont l'activite croit rapidement.
C'est lä un fait de la plus grande importance, car il donne

lieu ä la formation initiale d'une nebuleuse, e'est-a-dire ä la
naissance d'un systeme astral, par son evolution continuelle

1 Th. Tommasina, La Physique de la Gravitation et la Dynamique
de l'Univers. Gauthier-Villars, Paris, 1928, vol. in-8°, 302 p.
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et incessante, puisque aucunc autre activite astrale ne peut
ensuite arreter la marche evolutive qui transforme la nebuleuse

initiale en un Systeme astral. Cest le mode de formation de

tous les systemes stellaires, tres varies de forme et de dimensions,
de V Univers. Les etoiles evoluent jusqu'ä posseder un maximum
d'energie, mais atteint ce maximum energetique, c'est-ä-dire la

puissance maxima de leur rayonnement, qui peut durer uti grand
nombre de siecles, elles doivent necessairement parcourir en

sens inverse leur courbe evolutive. C'est precisement dans cette
derniere periode evolutive que le rayonnement de chaque etoile
execute le travail de transporter au loin la matiere qui la
constitue, la disseminant dans l'espace, jusqu'ä la disparition
totale de l'astre, dissemination qui fait naitre les nebuleuses

productrices des nouveaux astres.

II nous est done permis d'affirmer, avec une certitude absolue,

que tous les astres naissent, evoluent et disparaissent, en

tant qu'astres; car, nous avons egalement la certitude absolue

que leur matiere change de place, mais qu'elle est indestructible
en tant que matiere, et qu'il en est de meme de leur energie.
Ce sont bien les astres qui, pendant la duree de leur rayonnement
puissant, exercent la fonetion de produire la gravitation dans

l'Univers. Or, puisque ceux qui deviennent peu ä peu impuis-
sants sont incessamment remplaces par ceux qui ont acquis
cette meme puissance, la fonetion gravitanle des radiations
astrales reste toajours en pleine activite ainsi que leur fonetion
generatrice, que nous venons de reconnaltre.

Cette theorie evolutive astrale universelle est done en plein
accord avec les lois de l'Astro-physique.

Le fait etabli, en cette Note, que les astres en pleine activite
font naitre et nourrissent les nebuleuses, est süffisant pour
amener la conclusion que l'Univers ne peut pas cesser d'exister
et qu'il a toujours existe. Ce sont les merveilleuses decouvertes

qu'a faites l'Astro-physique, qui m'ont permis de tirer, de nos
connaissances actuelles des conclusions que la science paraissait
incapable de nous fournir.
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